
MÉDIATURE
DE LA RÉPUBLIQUE

À l’écoute du citoyen 

LE MÉDIATEUR 
DE LA RÉPUBLIQUE

RAPPORT 
ANNUEL 2025



À l’écoute du citoyen 

LE MÉDIATEUR 
DE LA RÉPUBLIQUE



MOT DU MEDIATEUR : Devoir de redevabilité............................................................................................................................4

INTRODUCTION..................................................................................................................................................................................................7

PARTIE 1 : TRAITEMENTS ET ANALYSES DES RÉCLAMATIONS

1.	 Traitements des réclamations..........................................................................................................................................................9

2.	 Analyses des réclamations..................................................................................................................................................................9

PARTIE 2 : ACTIVITÉS PRINCIPALES

1. Prise en charge des enfants à besoins spécifiques...................................................................................................... 15

- Thématiques abordés���������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������16

- États des lieux���������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������16

- Recommandations��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������� 17

- Pour une adoption du code de L’Enfant......................................................................................................................... 19

- Synthèse des discussions............................................................................................................................................................ 19

2. Atelier technique de suivi des recommandations.......................................................................................................20

3. Tournées dans les régions................................................................................................................................................................. 23

- Partage du Rapport annuel : le Médiateur à l’écoute des Populations................................................. 23

- Synthèse des doléances............................................................................................................................................................... 25

4. Financement du plan stratégique del’AMP-UEMOA, Dakar abrite la rencontre des PTF...........34

PARTIE 3 : VIE DE L’INSTITUTION

1.  Visites................................................................................................................................................................................................................. 37

2. Audiences...................................................................................................................................................................................................... 40

3. Partenariats...................................................................................................................................................................................................42

PARTIE 4 : PERSPECTIVES ET RECOMMANDATIONS

1. Perspectives.................................................................................................................................................................................................. 44

2. Recommandations et suggestions...........................................................................................................................................46

CONCLUSION.....................................................................................................................................................................................................47

ANNEXES� 48



Médiature de la République
RAPPORT ANNUEL 2025

4
À l’écoute du citoyen 

LE MÉDIATEUR 
DE LA RÉPUBLIQUE

Monsieur le Président de la République,

L’année 2025 marque une étape décisive dans la transformation de notre appareil d’État, portée 
par Votre vision d’une gouvernance moderne et de proximité. Les missions de terrain et le dia-
logue direct avec nos concitoyens me permettent aujourd’hui d’affirmer que la distance, jadis 
déplorée, entre l’administration et les usagers est en phase de résorption.

Cette dynamique positive est le fruit direct de la politique de modernisation engagée sous Votre 
impulsion et mise en œuvre par le Gouvernement. Nous observons ainsi, une mutation pro-
fonde des mentalités au sein d’une administration publique autrefois perçue comme distante. 

La célérité des réponses apportées aux réclamations des citoyens que nous lui transmettons 
témoigne de sa part d’une prise de conscience réelle, largement suscitée par les recommanda-
tions par Vous formulées suite à nos précédents rapports. Le silence administratif dédaigneux 
n’est plus la norme ; le traitement diligent des dossiers s’impose désormais comme un levier 
essentiel de pacification sociale. 

Cette dynamique positive est illustrée par la digitalisation des services administratifs à travers la 
plateforme e-Senegal qui permet désormais aux usagers d’obtenir facilement des documents 
tels que le casier judiciaire, le certificat de nationalité, le permis de communiquer avec un déte-
nu et l’attestation de non-appartenance à la fonction publique. 

Il subsiste toutefois des zones d’ombre qui tempèrent ce tableau. Malgré les progrès consta-
tés, l’administration conserve encore certains réflexes de verticalité, héritages sans doute d’une 
culture de contrôle et de commandement qui entrent en résonance heurtée avec les aspira-
tions légitimes des citoyens à :

DEMBA KANDJI 
MÉDIATEUR DE LA RÉPUBLIQUE

MOT DU MEDIATEUR

Devoir de redevabilité
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·	 plus de proximité physique et institutionnelle ;

·	 moins de formalisme intimidant dans les procédures ;

·	 une écoute empathique, dépassant la simple réponse procédurale.

Monsieur le Président de la République,

Nous sommes d’avis que l’enjeu des années à venir ne réside plus seulement, pour l’adminis-
tration, dans la performance technique mais dans une véritable révolution culturelle qui la fera 
passer définitivement d’un pouvoir qui s’exerce sur l’usager à un service offert au Citoyen.

C’est pour toutes ces raisons que dans le présent rapport, nous exposons le détail de nos inter-
ventions, illustrant la tension permanente entre une volonté de réforme manifeste et le poids de 
traditions administratives qu’il nous appartient, ensemble, de dépasser. Notre modèle, encore 
marqué par une rigidité jacobine, se révèle parfois être un frein à l’émancipation du Citoyen face 
à la transition numérique.

Ainsi, si la digitalisation visait à l’origine la simplification, elle a paradoxalement érigé, pour une 
partie de la population, une nouvelle forteresse inexpugnable. La fracture numérique, exacerbée 
par l’illettrisme voire l’illectronisme et la persistance des zones blanches, menace de transformer 
la dématérialisation en un outil de ségrégation administrative. Le confort du service public ne 
doit pas être le privilège d’une élite urbaine connectée. L’accès au numérique doit désormais 
être consacré comme un droit fondamental, au même titre que l’accès à l’eau et à l’électricité.

Monsieur le Président de la République,

Au terme de cet état des lieux, le Médiateur de la République constate que notre administration 
publique est à la croisée des chemins avec des signes d’humanisation encourageants qui ne 
sauraient occulter la persistance de failles structurelles encore profondes.

Le Médiateur de la République se veut l’écho des aspirations profondes de nos concitoyens à 
une Justice administrative plus humaine. Si les jalons de la modernisation ont été posés avec 
succès sous Votre Haute Autorité, l’achèvement de cette œuvre exige désormais de transformer 
l’efficacité technique en une solidarité républicaine concrète.

Réduire les fractures, qu’elles soient numériques ou bureaucratiques, n’est pas seulement un 
défi de gestion, c’est un impératif éthique pour la solidité du pacte social. Le Médiateur de la 
République restera, à Vos côtés, cette vigie attentive, veillant à ce que, conformément à votre 
souci d’assurer l’équité territoriale, l’innovation ne laisse personne sur le bord du chemin et que 
chaque Citoyen, du village le plus reculé à la métropole la plus connectée, accède sans restric-
tion au service public.

MOT DU MEDIATEUR



ABA :  Applied Behavior Analysis ou Analyse Comportementale Appliquée 

AFEPC : Association des Familles d’enfants atteints de Paralysie Cérébrale

AMP/UEMOA :  Association des Médiateurs des Pays Membres de l’UEMOA

AOMA : Association des Ombudsmans et Médiateurs Africains

AOMF: Association des Médiateurs et Ombudsmen Francophones

ANSD : Agence Nationale de la Statistique et de la Démographie

BAD : Banque Africaine de Développement 

CAPE :  Cellule d’Appui à la Petite Enfance

DER/FJ : Délégation à l’Entreprenariat Rapide des Femmes et des Jeunes

DGAS : Direction Générale de l’Action Sociale

ENTSS : École Nationale des Travailleurs Sociaux

3FPT : Fonds de Financement de la Formation Professionnelle et Technique

FASTEF : Faculté des Sciences et Technologies de l’Éducation et de la Formation

HCDH : Haut Commissariat des Nations Unis aux Droits de l’Homme 

IEC : Information Éducation Communication

INEFJA : Institut National d’Éducation et de Formation des Jeunes Aveugles

IPRES : Institut de Prévoyance Retraite du Sénégal

IOI :  Institut International des Ombudsmen

OICOA :  Association des Ombudsmans des États membres de l’Organisation  
	    de la Coopération Islamique

PAPEV :  Projet d’Appui des Enfants Victimes de violation de leurs droits

PNUD : Programme des Nations Unies pour le Développement

PTF : Partenaires Techniques et Financiers 

UEMOA : Union Economique et Monétaire de l’Afrique de l’Ouest

SIGLES ET ABRÉVIATIONS
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Institué par la loi n° 91-14 du 11 février 1991 abrogée et remplacée par la loi n° 99-04 du 29 janvier 1999, 
le Médiateur de la République est une autorité indépendante occupant une place singulière dans 
l’architecture institutionnelle sénégalaise.

L’article 1er de la loi dispose qu’il est institué un Médiateur de la République, autorité indépendante 
recevant, dans les conditions fixées par la loi, les réclamations relatives au fonctionnement des adminis-
trations de l’État, des collectivités territoriales, des établissements publics et de tout organisme investi 
d’une mission de service public. 

À la différence des juridictions, il ne tranche pas les litiges. 

Son rôle ne saurait, toutefois, être réduit à une simple fonction consultative ou symbolique. L’examen 
des dispositions légales régissant son office révèle qu’il exerce un véritable magistère d’influence, en-
tendu comme une capacité de persuasion et de régulation fondée sur l’autorité morale, la légitimité 
institutionnelle et la recherche permanente de l’équité. Dans ce cadre, le Médiateur ne se substitue pas 
à l’Administration et ne se pose pas en censeur. Il agit comme un tiers impartial, recherchant une solu-
tion équilibrée et conforme au droit ou à l’équité. 

Le magistère d’influence s’exerce également à travers les pouvoirs de propositions et de 
recommandations dévolus au Médiateur par les articles 4, 9 et 11 de la loi l’instituant. Celles-ci visent 
principalement à l’amélioration du fonctionnement de l’administration, la modification des textes 
législatifs ou réglementaires tendant à remédier à une iniquité et, plus généralement, à entreprendre 
toute démarche entrant dans le cadre de ses missions. 

Conformément aux dispositions de l’article 2 de la loi N° 99-04 du 29 janvier 1999 abrogeant et rempla-
çant la loi n°91-14 du 11 février 1991, le Médiateur de la République dispose d’un droit de regard sur l’en-
vironnement économique de l’entreprise. Dans ce cadre de la mise en œuvre de son plan stratégique, 
le Médiateur entend intensifier le dialogue avec le secteur privé pour lever les blocages administratifs 
entravant l’essor économique de l’entreprise. 

Cette dynamique, amorcée initialement avec la Confédération Nationale des Employeurs du Sénégal 
CNES puis suspendue par la crise de la Covid 19, se déploie désormais à travers des ateliers et des jour-
nées d’étude dédiée   à l’analyse et à la résolution des dysfonctionnements rencontrés par les opérateurs 
économiques 

Dans la pratique, les recommandations et propositions formulées par le Médiateur reçoivent souvent 
une suite favorable auprès des autorités compétentes. Il en est ainsi de la proposition relative à la sup-
pression de la fouille corporelle pratiquée dans les lieux de privation de liberté.

INTRODUCTION
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TRAITEMENT & 
ANALYSE DES  

RÉCLAMATIONS

1. PARTIE
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Le graphique 1 montre l’évolution du nombre de réclamations reçues entre le 1er juillet 2024 et le 31 décembre 
2025. 

L’évolution des requêtes adressées au Médiateur de la République, qui sont passées de deux cent 
soixante dix-neuf (279) entre janvier 2023 et juin 2024 à trois cent trente-six (336) entre juillet 2024 et 
décembre 2025, montre une progression de l’ordre de 20%. Cette hausse significative des réclamations 
peut être liée aussi bien au succès des tournées de vulgarisation du dernier rapport d’activités effec-
tuées qu’à l’accroissement des cas de dysfonctionnements des administrations de l’Etat, des collectivi-
tés locales, des établissements publics ou des organismes investis d’une mission de service public.
Les tournées du Médiateur de la République ont, incontestablement, contribué au renforcement de sa 
visibilité institutionnelle et démontré l’adhésion des populations à son rôle d’intermédiation.

Les réclamations soumises au Médiateur portent, de manière récurrente, sur des questions foncières, 
des difficultés liées à la liquidation ou au paiement des pensions, des demandes de régularisation de 
situations administratives, des paiements de créances dues, des retards dans l’exécution de décisions 
de justice ou encore des lenteurs administratives assimilables à des cas de maladministration. 

Les graphiques qui suivent renseignent sur l’évolution, la nature, la répartition des dossiers selon l’objet 
et selon les administrations concernées. 

Le Médiateur constate, encore, pour le déplorer, l’absence ou la lenteur des réactions de certaines 
autorités compétentes.

TRAITEMENT ET ANALYSE DES RÉCLAMATIONS

279 279
336

du 1er juil. 2021 au 31 déc. 2022

du 1er jan. 2023 au 30 juin 2024

du 1er juil. 2024 au 31 déc. 2025

Graphique 1 : Evolution du nombre de réclamations reçues entre juillet 2021 et décembre 2025

1. Traitement des réclamations

2. Analyse des réclamations
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Le graphique 2 donne une vue chiffrée de l’ensemble des réclamations enregistrées entre le 1er juillet 
2024 et le 31 décembre 2025

Il fait apparaître une vue globale des requêtes déposées auprès de l’Institution du 1er juillet 2024 au 31 
décembre 2025. Il est aussi représentatif de l’état des dossiers parvenus au Médiateur de la République 
dont les services ont recensé un total de trois-cent-trente-six (336) réclamations.

Parmi ces dernières, cinquante-quatre dossiers ont été rejetés pour diverses raisons :

-	 29 concernent des litiges purement privés 
-	 12 sont pendants devant les juridictions
-	 07 n’ont pas satisfait à la condition de saisine préalable
-	 06 sont hors du domaine de compétence du Médiateur de la République.

Le traitement des dossiers de réclamation est très souvent ralenti par l’absence de diligence de certaines 
administrations concernées qui ne réagissent pas aux correspondances du Médiateur de la République. 

Et pourtant, la circulaire primatorale n° 014 du 29 décembre 2004 devrait permettre d’éviter cette 
situation. En effet celle-ci rappelle à toutes les autorités ministérielles l’obligation de donner suite aux 
correspondances du Médiateur de la République pour lui faciliter sa mission.

Face à cette situation, où l’impatience du réclamant, souvent une personne en situation de précarité, 
confrontée à des difficultés sociales aigues, continue d’interpeller la conscience, le Médiateur de la 
République fait recours au Président de la République, conformément à l’article 12 de la loi n°99-04 du 
29 janvier 1999.

Ainsi, l’absence de réponse des administrations interpelées, d’une part, et l’impatience compréhensible 
du requérant, d’autre part, constituent des contraintes majeures qui plombent souvent les démarches 
du Médiateur de la République dans son rôle de défenseur des citoyens et de l’Etat de droit. 

6 7 12 19 29

263

Graphique 2 :  Vue globale des requêtes reçues du 1er juillet 2024 au 31 décembre 2025

Hors du champ de compétence du MR

Défauts de saisine

Affaires judiciaires

Affaires traitées et clôturées

Litiges privés

Traitements en cours

TRAITEMENT ET ANALYSE DES RÉCLAMATIONS
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Le graphique 3 indique la ventilation des réclamations entre les administrations concernées et leur 
pourcentage.

Il ressort du graphique ci-dessus que les dossiers en cours de traitement concernent principalement le 
ministère des Finances et du Budget avec 16,7% des affaires traitées.

Suivent ensuite dans un ordre décroissant, le ministère de l’Intérieur et de la Sécurité publique (7,6%), 
le ministère de la Justice (5,7%), les ministères de la Fonction publique, de l’Urbanisme et des Forces 
armées avec respectivement 4,9%, 4,6% et 4,2% du total des dossiers en cours.

Les collectivités territoriales sont concernées à hauteur de 10,3%, l’IPRES à concurrence de 4,6% des 
réclamations.

Minist.Finances
16,7%

Minist.Intérieur
7,6%

Minist.Justice
5,7%

Minist.Fonction Publique
4,9%

Minist.Urbanisme
4,6%

Minist.Forces Armées
4,2%Communes

10,3%

Ipres
4,6%

Autres organismes
26,6%

Autres ministères
14,8%

Graphique 3 : Répartition des réclamations visant les ministères et les organismes 
investis d'une mission de service public

TRAITEMENT ET ANALYSE DES RÉCLAMATIONS
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Le graphique 4 renseigne sur l’objet des réclamations en cours de traitement.

De l’examen du graphique 4, on note une part importante des affaires relatives aux questions foncières. 
Ces dernières sont les plus récurrentes, ce qui confirme la tendance observée les années précédentes. 

Elles sont suivies par les demandes afférentes à des situations administratives d’agents fonctionnaires 
et non fonctionnaires (16,3%) et les réclamations relatives à la liquidation et au paiement des pensions 
de retraite (12,2%).

Viennent, enfin, les demandes de règlements de créances de natures diverses (6,8%), les inexécutions 
de décisions de justice (5,3%) et les réclamations d’indemnités dues par les administrations publiques 
(4.9%).

L’un des principaux défis rencontrés par l’Institution est la nécessité d’accélérer le traitement des 
réclamations grâce à une plus grande réactivité de la part l’administration. En ce sens, le médiateur 
prévoit, en accord avec le ministre des Finances de relancer la commission mixte dont l’efficacité avait 
été saluée par tous les usagers.  

Affaires foncières
24,3%

Situations administratives
16,3%

Pensions de retraite
12,2%Règlements de créances

6,8%

Inexécutions de décisions de justice
5,3%

Indemnités dues
4,9%

Réclamations contre un Avocat
1,1%

Divers
28,9%

Graphique 4 : Répartition des réclamations en cours de traitement par objet
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ACTIVITÉS PRINCIPALES

Au courant de la période de référence, les activités menées concernent, outre le traitement des récla-
mations qui est notre cœur de mission, les ateliers de réflexion sur des thématiques ciblées ainsi que les 
tournées effectuées dans les régions sud, sud-est et centre, pour davantage rapprocher les populations 
de l’institution. 

La problématique des enfants à besoins spécifiques a, particulièrement, retenu l’attention du Médiateur 
qui a consacré , en collaboration avec le Bureau Régional pour l’Afrique de l’Ouest du Haut-Commissa-
riat des Nations-Unies aux Droits de l’Homme (HCDH),  deux ateliers à ce sujet.

Aussi, en vue de renforcer la visibilité de l’Institution mais surtout d’être plus « à l’écoute des citoyens », 
le Médiateur s’est rendu respectivement dans les régions du sud, du sud-est (Sédhiou, Kolda, Tamba-
counda et Ziguinchor) et enfin du centre (Kaffrine, Kaolack, Fatick, Diourbel et Thiès) pour partager son 
rapport annuel avec ses concitoyens.  

L’enthousiasme et l’engouement exprimés par ces populations, à l’occasion de ces rencontres, té-
moignent de leur intérêt pour ce type d’espace citoyen où l’écoute et l’empathie sont érigées en règles. 
Les rétroactions positives se sont traduites par un accroissement du nombre de réclamations et ont 
convaincu les uns et les autres de la nécessité de décentraliser l’organe de médiation pour répondre, au 
mieux, aux attentes et espoirs nourris par les populations.

Atelier de réflexion et d’échanges sur la Petite Enfance  
co-organisé par la Médiature et le HCDH
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1. Prise en charge des enfants à besoins spécifiques

Organisé en partenariat avec le Représentant régional du Haut-Commissariat aux droits de l’Homme 
des Nations-Unies (HCDC) les 05 et 06 février 2025, l’atelier aura permis pendant les deux jours d’in-
tenses réflexions :  

-	 De cerner les défis liés à la prise en charge des enfants à besoins spécifiques particulièrement. 
-	 D’échanger sur la situation des droits de l’enfant au Sénégal, particulièrement ceux à besoins 

spécifiques. 
-	 De discuter du code de l’enfant notamment des facteurs bloquant son adoption depuis des 

années et les solutions préconisées. 
-	 De disposer d’informations pour documenter les recommandations et plaidoyer du Médiateur 

en faveur de la protection des enfants, notamment ceux à besoins spécifiques

Thématiques abordées

Les thématiques abordées ont permis de faire le tour de la question en mettant le focus sur :

-	 Les défis liés à la protection des enfants notamment à la prise en charge des enfants à 
besoins spécifiques : témoignages d’acteurs

-	 Les leviers ou pistes pour une prise en charge effective des enfants à besoins spécifiques ;
-	 Les difficultés et obstacles qui freinent l’adoption du Code de l’enfant en souffrance depuis 

des années : difficultés identifiées et solutions.

Outre le Médiateur et ses collaborateurs, l’atelier a réuni les responsables du Projet d’appui des Enfants 
Victimes de violation de leurs droits (PAPEV) du HCDH, des représentants de l’Administration, des organi-
sations de la société civile, des associations de prise en charge et autres structures formelles impliquées.

Synthèse des travaux 

La complexité et les limites de la gouvernance de l’Enfant au Sénégal ont été, finalement, le fil d’ariane 
de cette rencontre. Dans ce domaine, les problèmes qui se posent ne sont pas simplement liés à l’er-
rance, à la mendicité, à la traite des personnes ou aux violences de toutes natures dont sont victimes les 
enfants dans notre société.

Ces difficultés, en effet, paraissent vénielles à côté de celles, plus complexes, que vivent les parents d’en-
fants nés avec le poids d’un handicap lourd qu’ils doivent porter leur vie durant, le plus souvent sans 
espoir d’en être épargnés  un jour (enfants atteints de paralysie cérébrale, de trisomie 21, de troubles 
autistes) etc.

En effet, la faiblesse d’une offre de services efficaces met les parents en face de défis complexes et 
interconnectés. Pour y remédier, il est essentiel de renforcer les services de santé et d’éducation, de 
promouvoir l’inclusion sociale, de soutenir les familles sur le plan économique et psychologique et 
mettre en place des politiques publiques adaptées.

ACTIVITÉS PRINCIPALES
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ETAT DES LIEUX

L’état des lieux a permis de relever un déficit de structures adaptées et de personnel spécialisé 

Il s’agit de :

Au niveau de l’offre de soins

-	 Le manque de structures adaptées

-	 Le coût élevé des écoles spécialisées

-	 Le faible accès aux thérapies et aux méthodes ABA 1

-	 L’insuffisance de spécialistes comme les kinésithérapeutes, ergothérapeutes, orthophonistes…

-	 L’absence de formation de neuropsychiatres au Sénégal et leur non reconnaissance par la Fonction 
publique

-	  L’absence d’auxiliaires de vie 

-	 l’absence de synergie entre tous les acteurs et décideurs pour une meilleure prise en charge 
globale. 

Au niveau de l’offre d’éducation 

-	 L’accès à l’éducation quasi inexistant

-	 Le personnel enseignant non formé

-	 Le manque d’écoles et de centre dédiés

- 	 L’inadaptation de l’environnement scolaire pour une bonne rééducation des enfants avec des 
activités psychomotrices ;

-	 le manque de personnel enseignant qualifié ;

-	 l’absence d’équipes multidisciplinaires ;

-	 l’absence de méthodes d’éducation adaptées (enseignement par images) ; 

Au niveau juridique 

-	 La vulgarisation de la loi d’orientation sociale de 2010 

-	 La non adoption du Code de l’Enfant

Au niveau social 

-	 Les interactions sociales limitées 

-	 Le déni des parents et la stigmatisation

-	 Le manque de sensibilisation du public sur la situation des enfants à besoins spécifiques.

-	 L’épuisement et la solitude des parents

1	  Applied Behavior Analysis ou Analyse Comportementale Appliquée

ACTIVITÉS PRINCIPALES
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ACTIVITÉS PRINCIPALES

RECOMMANDATIONS

Les réflexions menées ont abouti aux recommandations suivantes : 

	Sensibilisation

-	 Renforcer le cadre juridique de la loi d’orientation sociale par l’adoption notamment des textes 
d’application;

-	 Etablir  une stratégie IEC (Information- Education- Communication) qui intègre l’audiovisuel et 
les réseaux sociaux pour mieux sensibiliser au  droit de ces enfants aux soins, à l’éducation et aux 
loisirs.

-	 Eriger des centres pluridisciplinaires de prise en charge dans toutes les régions,

-	 Faciliter leur accès aux soins par une discrimination positive (effectivité de la carte d’égalité des 
chances et mise à disposition de médicaments essentiels souvent en rupture).

Atelier de réflexion et d’échanges sur la Petite Enfance  
co-organisé par la Médiature et le HCDH
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-	 Accompagner les organisations non gouvernementales  et les structures privées qui œuvrent 
dans la prise en charge du handicap chez l’enfant.

-	 Tenir un conseil interministériel sur la question de la prise en charge des enfants à besoins 
spécifiques.

-	 Mettre en place une  Haute Autorité du handicap

-	 Octroi de bourses au profit de ces enfants ;

	Offre de soins adaptés

-	 Promouvoir la formation de spécialistes en médecine physique et de réadaptation fonctionnelle; 
des pédopsychiatres, des spécialistes en neurologie, des pédiatres etc…

-	 Créer des filières de formations universitaires non encore disponibles

-	 Former des spécialistes dans le domaine paramédical (kinésithérapeutes, orthophonistes, 
ergothérapeutes, psychomotriciens…).

-	 Investir dans la formation continue des pédiatres et autres spécialistes afin de les impliquer 
dans le processus de diagnostic afin de pallier le manque de pédopsychiatres.

-	 Intégrer et valoriser certains métiers de la prise en charge des enfants à besoins spécifiques 
dans la nomenclature de la fonction publique ;

-	 Adopter un système de formation continue pour la capacitation des enseignants du milieu 
ordinaire mais aussi des acteurs de la santé notamment les pédiatres, les sage-femmes pour un 
diagnostic précoce des affections handicapantes chez l’enfant.

-	 Etudier les méthodes de partenariat avec les pays ayant une bonne expérience dans la formation 
de ces corps de métier.  

	Education

-	 Créer une filière de formation d’enseignants spécialisés à la FASTEF

-	 Favoriser la formation d’auxiliaires de vie scolaire, d’éducateurs spécialisés dans les domaines 
du handicap à l’ENTSS	

-	 Mettre en place des programmes dans des structures pilotes

-	 Instituer dans les Inspections d’académie des référents spécialisés dans l’Education des 
personnes à besoins spécifiques

-	 Adapter les centres d’accueil existants comme Talibou Dabo et Aminata Mbaye face à la forte 
demande.

ACTIVITÉS PRINCIPALES
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Pour une adoption du code de l’Enfant 

L’atelier a retenu la nécessité de l’adoption tant attendu du Code 
de l’enfant en y intégrant des dispositions propres aux enfants à 
besoins spécifiques.

En effet, le Sénégal a signé et ratifié la Convention relative aux 
droits de l’enfant du 20 novembre l989 et doit, en conséquence, 
conformer sa législation à celle-ci. 

Cette Convention fait obligation aux signataires de garantir, sur les 
plans moral et juridique, le bien-être et la protection de tous les en-
fants. Pour l’heure, notre pays est l’un des rares de la sous-région à 
n’avoir pas encore adopté le Code de l’enfant.

Synthèse des discussions

Ces communications ont fait l’objet de discussions passionnées 
avec les idées fortes suivantes :

-	 L’obligation pour l’Etat de prendre ses responsabilités en 
vue l’adoption sans délai du Code de l’enfant.

-	 L’urgence d’intégrer les enfants à besoins spécifiques dans 
le Code en élaboration y compris des dispositions particu-
lières quant à la majorité des enfants atteints de trisomie.

-	 Favoriser une meilleure collaboration avec le ministère de la 
Justice et les autres acteurs concernés ;

-	 La nécessité de voir avec les autres acteurs comment s’ac-
corder sur les trois points qui font achopper (âge du ma-
riage, héritage de l’enfant, interruption de la grossesse) les 
négociations pour l’élaboration du Code de l’enfant.

-	 La nécessité d’une mobilisation générale (y compris une 
marche pacifique de la société civile, des parlementaires et 
de toutes les parties prenantes pour l’adoption d’un Code 
de l’enfant.

-	 La question de la paternité des enfants nés hors mariage et 
pour lesquels les supposés pères marquent leur désaccord.

-	 L’urgence et l’obligation pour le pouvoir politique de se dé-
cider résolument pour l’adoption d’un Code l’enfant, à l’ins-
tar du Code de la Famille en dépit des oppositions venant 
de certains acteurs.

-	 Mettre en place un système national intégré de protection 
de l’Enfance

ACTIVITÉS PRINCIPALES
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Le plaidoyer mené, en février 
2025, par le Médiateur de la 
République sur les droits des 
enfants à besoins spécifiques a 
marqué un tournant majeur. À 
travers le PAPEV, le Haut-Com-
missariat des Nations Unies aux 
droits de l’homme a réaffirmé 
l’impératif d’inclusion, confor-
mément au principe Leave No 
One Behind.

Ce plaidoyer a permis l’intégra-
tion de cette thématique dans 
le projet de révision de la Straté-
gie Nationale de Protection de 
l’Enfance, tout en mobilisant fa-
milles et associations engagées. 
Cette approche participative 
illustre la force du partenariat 
avec le Médiateur, un allié stra-
tégique dans la promotion des 
droits de l’enfant.

Témoignages d’acteurs

HDCH : le Médiateur de la République un allié stratégique

2. Atelier technique de suivi des recommandations

Cette rencontre  du 29 janvier 2026 avait pour objectif d’examiner l’état d’avancement des engagements 
pris, d’identifier les contraintes persistantes et de dégager des orientations opérationnelles visant à 
améliorer durablement la situation des enfants à besoins spécifiques.

Au cours de cet atelier, la Loi d’orientation sociale a été passée en revue. Il a été vivement recommandé 
de signer les douze (12) autres decrets d’applications sur les quatorze (14) qu’elle compte pour son 
effectivité ainsi que les difficultés d’accès aux médicaments.

La DGAS et la CAPE, par ailleurs, entendent mener des activités d’envergures pour renforcer le plaidoyer. 
Toutefois la plus tangible reste le lancement de l’étude sur la prise en charge familliale et institutionnelle 
des enfants à besoins spécifiques.

Le Médiateur, quant à lui, a inscrit dans ses perspectives de continuer à plaider pour la promotion des 
droits des enfants nottamment ceux à besoins spécifiques.

Atelier de réflexion et d’échanges sur la Petite Enfance  
co-organisé par la Médiature et le HCDH
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Dieynaba Kane – Association 

« Yayou Tidiane »

En février 2025, le Médiateur avait 
initié une rencontre déterminante 
avec des associations de prise en 
charge, des parents d’enfants, des 
autorités administratives et des 
partenaires techniques et financiers 
afin d’identifier les défis majeurs 
liés à la prise en charge des enfants 

à besoins spécifiques. Ces travaux 
ont permis de mener une analyse 
approfondie du Code de l’Enfant, 
en mettant en lumière les réformes 
nécessaires, les obstacles structurels 
rencontrés et les solutions inno-
vantes à adopter.

Cette réflexion s’est cristallisée au-
tour de trois piliers fondamentaux :

1)	 La sensibilisation du grand 
public et des acteurs institu-
tionnels.

2)	 La formation et la capaci-
tation des intervenants de 
première ligne.

3)	 L’éducation inclusive, garan-
tissant un accès universel à 
l’apprentissage.

Afin de transformer ces recomman-
dations en actions concrètes pour 

les familles, une restructuration par 
axe temporel (court, moyen et long 
terme) a été opérée lors d’une deu-
xième session de travail.

Lors de notre dernière rencontre, 
des avancées notoires ont été 
constatées dans le déploiement 
de cette politique d’inclusion. La 
Direction Générale de l’Action So-
ciale (DGAS) a notamment présenté 
les leviers opérationnels de la Loi 
d’Orientation Sociale relative aux 
personnes en situation de handicap. 
Un accent particulier a été mis sur le 
processus d’harmonisation du Code 
de l’Enfant et sur la généralisation 
de la Carte d’Égalité des Chances. Ce 
dispositif constitue un levier essen-
tiel pour faciliter l’accès des enfants 
aux soins, aux transports et aux 
services sociaux de base, allégeant 
ainsi durablement le fardeau des 
familles.

Avancées majeures dans la prise en charge 

En tant que président de l’Associa-
tion des Familles d’Enfants atteints 
de Paralysie Cérébrale, j’ai eu l’hon-
neur d’être convié, l’année dernière, 
par le Médiateur de la République, 
Monsieur Demba Kandji, à parti-
ciper à un atelier de débat sur les 
problématiques liées à la prise en 
charge des enfants en situation de 
handicap.
À l’issue de ces travaux, un bulletin 
a été élaboré, assorti de recom-
mandations remises directement 
au Président de la République un 

geste fort, porteur d’espoir pour nos 
familles.
Je tiens à saluer sincèrement la 
sensibilité et l’engagement remar-
quable de Monsieur Demba Kandji 
et de son institution à nos côtés. Sa 
volonté d’associer les organisations 
et associations comme la nôtre à 
ce processus témoigne d’une réelle 
prise de conscience et d’une écoute 
attentive des réalités très difficiles 
vécues au quotidien par nos enfants 
et nos familles.
Cependant, si nous nous réjouissons 
de voir cette problématique davan-
tage reconnue au niveau des autori-
tés, et si les annonces de mesures se 
sont multipliées, force est de consta-
ter que nous attendons encore leur 
application concrète sur le terrain.
Car pour nos enfants, chaque jour 
compte. Les déclarations d’inten-
tion, aussi encourageantes soient-
elles, ne peuvent se substituer aux 
actes.
Il est aujourd’hui impératif que 

l’État prenne des mesures fortes, 
concrètes et durables en faveur des 
enfants en situation de handicap. 
Mais, ces mesures ne pourront être 
véritablement efficaces que si elles 
sont élaborées en concertation di-
recte avec les familles concernées.
Nous sommes les premiers témoins 
des réalités du terrain, des besoins 
réels de nos enfants, des obsta-
cles auxquels nous nous heurtons 
chaque jour. Notre place n’est pas 
seulement celle de bénéficiaires 
passifs, elle doit être celle de parte-
naires actifs, pleinement associés à 
la conception et à la mise en œuvre 
des solutions.
Nous restons confiants dans la 
continuité de cette dynamique 
initiée par le Médiateur de la Répu-
blique, et espérons que ce second 
bulletin constituera un levier décisif 
pour transformer ces engagements 
en réalités tangibles, au bénéfice 
de tous les enfants en situation de 
handicap et de leurs familles.

Rawane SAMB -AFEPC : l’engagement  du Médiateur est à saluer

ACTIVITÉS PRINCIPALES
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3. Tournées dans les régions

3.1. Partage du Rapport annuel : le Médiateur à l’écoute des Populations

Le Médiateur de la République accompagné de ses collaborateurs, a effectué, une tournée de partage de 
son rapport annuel, dans les régions de Sédhiou, Kolda, Ziguinchor, Tambacounda, Kaffrine, Kaolack, 
Fatick, Diourbel et Thiès. 

Au-delà de sacrifier au devoir de redevabilité, la restitution du rapport annuel, déroulée sous le format 
de foras communautaires, a été une opportunité d’échanges et d’écoute avec les populations. Au 
total plus de 800 personnes représentant la société civile, des organisations communautaires, des 
autorités administratives, des élus locaux, des acteurs de développement et de simples citoyens, ont 
participé à cette activité. 
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Dans toutes les régions, les populations ont salué l’ini-
tiative du Médiateur qui constitue un gage de sa vo-
lonté d’être plus proche du citoyen, où qu’il se trouve 
sur le territoire national, tout en saluant son souci de 
contribuer à une gouvernance plus participative et 
plus transparente.

Les participants ont, vivement  exprimé leurs préoccu-
pations et doléances qui tiennent, in fine, à l’obligation 
pour l’Etat d’être plus équitable dans l’allocation des 
ressources publiques pour l’effectivité de l’équité terri-
toriale au profit de tous les sénégalais.

3.2. Synthèse des doléances 

1) Un déficit persistant en infrastructures  
structurantes

L’une des préoccupations majeures exprimées par les 
populations concerne la faiblesse ou la dégradation 
des infrastructures dans plusieurs régions du pays. Les 
participants ont particulièrement insisté sur l’état des 
routes et des pistes de désenclavement, dont la dégra-
dation constitue un frein majeur à la mobilité des per-
sonnes et des biens ainsi qu’au développement des 
activités économiques locales.

A Ziguinchor, l’état très dégradé de plusieurs axes 
routiers constitue une préoccupation majeure, no-
tamment les routes Bignona–Kafountine, Dianlaka-
ti–Brin–Bandia, Eminako–Bitibiti–Djibidone et Bigno-
na–Djouloulou. 

La réhabilitation de ces voies est jugée essentielle pour 
favoriser le retour des réfugiés, soutenir la réinsertion 
des populations déplacées et stimuler le développe-
ment économique local.

Dans les régions de Kolda et Sédhiou, les participants 
ont également insisté sur l’achèvement de certains 
projets structurants, notamment le bitumage de la 
boucle du Fouladou et la finalisation de la boucle 
du Boudié reliant Sédhiou à plusieurs localités 
environnantes. L’absence d’un pont reliant Sandiniery 
à Tanaf constitue également un obstacle important à 
la mobilité des populations.

ACTIVITÉS PRINCIPALES
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Dans la région de Kaolack, les préoccupations portent notamment sur la réhabilitation du port, la dé-
gradation avancée de la voirie urbaine et l’achèvement de l’autoroute Dakar-Kaolack. Les participants 
ont également soulevé le problème récurrent de l’assainissement et des inondations.

À Fatick, les populations ont évoqué l’enclavement de certaines localités, en particulier les villages 
insulaires, ainsi que l’insuffisance d’infrastructures facilitant la transformation et la valorisation des 
ressources halieutiques et salicoles.

Dans plusieurs régions, il est signalé la vétusté ou l’inadéquation de certains bâtiments administra-
tifs, notamment les tribunaux et les gouvernances, qui ne reflètent pas le statut des institutions qu’ils 
abritent.

2) Un système de santé confronté à des insuffisances structurelles

Les doléances exprimées dans les neuf régions révèlent de façon récurrente des déficiences impor-
tantes dans le système de santé, tant sur le plan des infrastructures que des ressources humaines et 
des services proposés.

ACTIVITÉS PRINCIPALES
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a) Faiblesse des plateaux techniques et manque de spécialités

De manière transversale, dans les régions de Ziguinchor, Kolda, Tambacounda, Fatick et Kaolack, les 
populations ont souligné :

-	 L’élévation des hôpitaux régionaux en établissements de niveau 3 avec un plateau technique 
performant et la disponibilité de spécialités médicales clés.

-	 La création ou la réhabilitation de centres psychiatriques pour une meilleure prise en charge des 
troubles mentaux.

-	 L’amélioration des infrastructures hospitalières et des conditions d’hospitalisation, notamment 
dans les maternités et les services d’urgence.

-	 La proximité et l’accessibilité des services de santé, avec un accent particulier sur les zones rurales, 
frontalières et enclavées.

Ces besoins reflètent une attente forte des populations pour un système de santé plus performant, 
équitable et capable de répondre aux urgences sanitaires locales, tout en réduisant les inégalités 
territoriales.

b) Prise en charge de la santé mentale

La question de la santé mentale a été évoquée dans plusieurs régions, notamment Tambacounda, Kol-
da et Diourbel, où l’absence ou la fermeture de structures psychiatriques limite l’accès aux soins pour 
les personnes souffrant de troubles mentaux. Les populations ont demandé la création, la réouverture 
ou la rénovation de centres spécialisés, ainsi qu’une meilleure organisation des services de suivi et de 
traitement.

c) Amélioration des ressources humaines et des conditions hospitalières

Les participants ont insisté sur le renforcement du personnel médical et paramédical, notamment dans 
les hôpitaux régionaux et les structures de soins périphériques. Dans plusieurs régions, le déficit en per-
sonnel qualifié entraîne un ralentissement de la prise en charge des patients et fragilise l’efficacité des 
services de santé.

En parallèle, les conditions d’hospitalisation ont été jugées insatisfaisantes, avec un manque de lits, 
d’équipements et de commodités de base pour les patients. À Kaolack et Fatick, les doléances portent 
sur la vétusté des bâtiments hospitaliers et sur le besoin de réhabilitation des maternités et des services 
d’urgence.

ACTIVITÉS PRINCIPALES
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d)  Accessibilité et proximité des services

Les populations ont souligné l’importance de rapprocher les services de santé des populations, en par-
ticulier dans les zones rurales et enclavées. La couverture sanitaire reste inégale, ce qui limite l’accès 
aux soins de qualité pour certaines communautés et accentue les inégalités territoriales en matière de 
santé.

3) Des défis persistants dans le secteur de l’éducation

Les plaintes relatées par les populations révèlent des problèmes structurels et organisationnels majeurs 
dans le secteur éducatif, affectant l’accès à l’éducation, la qualité de l’enseignement et l’inclusion des 
élèves vulnérables ou en situation de handicap.

a) Infrastructures scolaires insuffisantes ou vétustes

Dans plusieurs zones, notamment Kolda, Tambacounda, Kaolack, Fatick et Bignona, les participants 
ont dénoncé la persistance des abris provisoires, qui compromettent les conditions d’apprentissage et 
exposent les élèves à des environnements peu adaptés à l’enseignement.

Au-delà du déficit quantitatif, la question de la qualité et de l’adaptation des infrastructures scolaires a 
été fortement soulevée. De nombreux établissements ne répondent pas aux normes requises, notam-
ment en termes d’accessibilité, de sécurité et d’équipements pédagogiques.

ACTIVITÉS PRINCIPALES

Forum communautaire avec la population de Ziguinchor
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Cette problématique est étroitement liée à la prise en charge des enfants en situation de handicap, plu-
sieurs régions ayant relevé l’absence d’infrastructures adaptées (rampes d’accès, sanitaires appropriés, 
salles spécialisées). Cette situation limite considérablement l’accès et le maintien de ces élèves dans le 
système éducatif.

À cela s’ajoute l’insuffisance d’équipements pédagogiques spécifiques, tels que les supports en braille 
ou les outils adaptés, ainsi que l’absence, dans certains cas, de moyens de transport scolaire appropriés 
pour ces enfants. Le cas de la section INEFJA de Ziguinchor a été cité en exemple.

 

b) Éloignement et manque d’établissements de proximité

Dans les régions de Tambacounda, Kolda et Diourbel, l’éloignement des établissements scolaires, en par-
ticulier au niveau du cycle moyen et secondaire, a été identifié comme un facteur important d’abandon 
scolaire. Les longues distances à parcourir, combinées à l’absence d’infrastructures d’hébergement ou de 
transport scolaire, constituent un frein majeur à la poursuite des études, notamment pour les élèves issus 
des zones rurales.

Cette situation affecte particulièrement les filles, exposées à des risques accrus de déscolarisation, notam-
ment en lien avec les mariages précoces ou les contraintes sociales.

c) Adéquation entre formation et emploi

Les discussions ont également mis en évidence une faible articulation entre les formations dispen-
sées et les opportunités d’emploi, notamment dans les filières techniques et agricoles. À Bignona, par 
exemple, les bacheliers issus du Lycée technique et agricole rencontrent des difficultés à poursuivre des 
études supérieures ou à s’insérer dans le marché du travail en lien avec leur formation.

Cette situation alimente un sentiment de frustration chez les jeunes et pose la question de l’adaptation 
des curricula aux réalités économiques locales.

d) Insuffisance du personnel enseignant et encadrement pédagogique

Dans plusieurs régions, notamment Tambacounda et Kolda, les populations ont signalé un déficit en 
personnel enseignant, particulièrement en milieu rural. Certaines classes restent fermées faute d’ensei-
gnants, tandis que d’autres fonctionnent dans des conditions de surcharge.

Au-delà du déficit quantitatif, la question de la qualité de l’encadrement pédagogique a également été 
soulevée, avec la nécessité de renforcer les capacités des enseignants et d’assurer une répartition plus 
équitable des ressources humaines sur le territoire.

ACTIVITÉS PRINCIPALES
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4. Des difficultés d’accès aux services publics et une demande accrue  
de proximité administrative

L’analyse des doléances exprimées dans les différentes régions met en évidence des difficultés persis-
tantes d’accès aux services publics, qui se traduisent à la fois par l’insuffisance de la présence adminis-
trative dans certains territoires, par des dysfonctionnements dans le fonctionnement de l’administra-
tion et par une qualité de service jugée parfois insuffisante par les usagers.

Dans la région de Sédhiou, les populations ont particulièrement insisté sur l’absence de certains ser-
vices administratifs essentiels. L’inexistence d’un bureau chargé de la délivrance des passeports oblige 
encore les citoyens à se déplacer jusqu’à Ziguinchor pour obtenir un titre de voyage, ce qui représente 
un coût financier et un effort logistique considérables pour de nombreux usagers. De même, l’absence 
de certains services techniques régionaux limite la capacité de la région à exercer pleinement les com-
pétences qui lui ont été transférées dans le cadre de la décentralisation.

Dans les régions de Kolda et de Sédhiou, les populations ont également dénoncé les dysfonctionne-
ments récurrents du système d’état civil. Les retards dans la délivrance des actes administratifs, les er-
reurs dans les documents officiels et l’absence de fiabilité dans l’archivage des données constituent des 
difficultés majeures pour les citoyens, notamment dans les zones frontalières où la gestion de l’identité 
civile revêt une importance particulière. Ces dysfonctionnements peuvent avoir des conséquences im-
portantes, notamment en matière d’accès à l’éducation, aux services sociaux, à la justice ou encore à 
l’exercice de certains droits civiques.

Forum communautaire avec la population de Thiès
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Dans la région de Kaolack, les participants ont mis en exergue la lenteur des procédures administratives 
liées à l’établissement des cartes nationales d’identité. Plusieurs usagers ont fait état de délais particu-
lièrement longs pour l’obtention de rendez-vous et la délivrance effective des documents, ce qui com-
plique l’accomplissement de nombreuses démarches administratives.

Les populations de Tambacounda ont pour leur part insisté sur la nécessité de rapprocher certains dis-
positifs publics d’appui à l’emploi et à l’entrepreneuriat des jeunes, notamment ceux relevant de struc-
tures telles que la DER/FJ et le 3FPT. 

Dans les zones rurales, l’accès à ces dispositifs demeure limité, notamment en raison de la fracture 
numérique et de l’éloignement géographique des services concernés.

Dans la région de Thiès, les discussions ont également mis en évidence la nécessité de moderniser et 
de simplifier certaines procédures administratives, notamment à travers la digitalisation de l’état civil 
et l’amélioration de la gestion des services publics. Les participants ont également plaidé pour une 
meilleure organisation des services administratifs et un renforcement des ressources humaines afin de 
réduire les délais de traitement des dossiers.

Dans la région de Fatick, plusieurs participants ont évoqué la nécessité de renforcer la présence effec-
tive des services publics dans certaines localités enclavées, notamment dans les zones insulaires, où 
l’accès aux administrations demeure particulièrement difficile.

De manière transversale, plusieurs régions ont également signalé la vétusté ou l’inadaptation de cer-
tains bâtiments administratifs qui abritent les services de l’État. Dans certains cas, les administrations 
continuent d’occuper des locaux conventionnés ou des bâtiments ne répondant pas aux standards 
attendus pour des institutions publiques.

Par ailleurs, de nombreuses interventions ont mis en évidence les préoccupations liées à la qualité de 
l’accueil dans les services publics et à la lenteur administrative dans le traitement de certains dossiers, 
notamment ceux relatifs aux pensions, aux avancements ou à certaines procédures administratives.

5. Des préoccupations croissantes en matière de droits citoyens et de justice sociale

Les doléances recueillies à travers les neuf régions révèlent une préoccupation constante pour la pro-
tection des droits fondamentaux des citoyens, l’égalité d’accès aux ressources et la justice sociale. Ces 
préoccupations touchent différents aspects de la vie sociale, économique et juridique et reflètent une 
attente forte des populations en matière de gouvernance équitable.

a) Accès à la terre et droit foncier

Dans plusieurs régions, notamment Kolda, Sédhiou, Kaffrine et Fatick, les participants ont souligné la difficul-
té pour les femmes d’accéder à la terre conformément à la Constitution. Le non-respect de ce droit constitue 
un obstacle majeur à leur autonomisation économique et à la sécurité de leurs exploitations agricoles. Dans 
certaines zones frontalières, les conflits fonciers sont aggravés par l’occupation de terres par des ressortissants 
étrangers ou par la spoliation des populations locales, entraînant frustration et tensions communautaires.

Plusieurs régions ont également évoqué la nécessité d’une gestion plus rigoureuse du foncier rural, incluant 
la participation des chefs de village dans les commissions domaniales, afin de prévenir les abus et de garantir 
une répartition équitable des ressources foncières.

ACTIVITÉS PRINCIPALES



Médiature de la République
RAPPORT ANNUEL 2025

32
À l’écoute du citoyen 

LE MÉDIATEUR 
DE LA RÉPUBLIQUE

b) Protection des femmes et des enfants

Les violences basées sur le genre (VBG) et les abus envers les enfants constituent un problème récurrent 
dans Diourbel, Thiès et Fatick. Les populations ont demandé la mise en place de centres d’accueil pour 
les victimes, l’ouverture de structures d’accompagnement juridique telles que des «boutiques de droit» 
et l’adoption de politiques pérennes de protection.

Dans la région de Thiès, les participants ont également insisté sur l’urgence d’adopter et de mettre en 
œuvre le Code de l’enfant renforçant la protection des mineurs contre l’exploitation économique, la 
mendicité et d’autres formes de vulnérabilité. 

Un accent a été mis sur la nécessité de séparer les enfants délinquants des détenus majeurs dans les 
centres de détention et de garantir des alternatives à l’incarcération pour favoriser la réinsertion sociale 
et éducative.

c) Accès à la justice et équité administrative

Les citoyens de plusieurs régions ont exprimé leur préoccupation face à la lenteur de la justice et aux 
difficultés d’accès aux services judiciaires, en particulier dans les zones rurales ou frontalières. À Sédhiou 
et Diourbel, l’état de délabrement de certains tribunaux et la cohabitation avec d’autres infrastructures 
réduisent la capacité de ces institutions à exercer pleinement leurs missions.

L’ensemble des régions a montré un intérêt pour la digitalisation de l’état civil, visant à simplifier l’accès 
aux documents administratifs et à réduire les risques d’usurpation d’identité, tout en améliorant la 
sécurité juridique des citoyens.

d) Protection sociale et inclusion

Les dysfonctionnements dans l’accès à certaines prestations sociales ont été relevés dans plusieurs ré-
gions. Les retards ou suspensions dans le versement des bourses familiales ou des indemnités destinées 
à des acteurs communautaires fragilisent les ménages, en particulier les plus vulnérables. Ces irrégulari-
tés alimentent un sentiment d’injustice et posent la question de la fiabilité des dispositifs de protection 
sociale et de leur capacité à répondre de manière équitable aux besoins des populations.

Par ailleurs, les participants ont mis en évidence les limites dans la mise en œuvre de la loi d’orienta-
tion sociale, notamment en ce qui concerne la prise en charge des personnes vivant avec un handicap. 
L’insuffisance d’effectivité de ce cadre juridique se traduit par un accès encore restreint aux services so-
ciaux, aux infrastructures adaptées et aux mécanismes d’accompagnement, malgré les engagements 
pris en matière d’inclusion sociale.

Cette situation souligne la nécessité de renforcer l’application des dispositifs existants, d’améliorer la 
coordination des interventions publiques et de garantir une meilleure couverture des populations 
vulnérables sur l’ensemble du territoire.

ACTIVITÉS PRINCIPALES
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e) Participation citoyenne et gouvernance équitable

Enfin, un point transversal ressort de toutes les régions : la nécessité de renforcer la participation 
citoyenne et d’assurer une gouvernance territoriale équitable. Les populations estiment que certaines 
régions restent insuffisamment prises en compte dans les politiques publiques, ce qui alimente un 
sentiment d’injustice et de marginalisation.

Les recommandations portent sur une meilleure articulation entre l’État central et les collectivités locales, 
la transparence dans l’attribution des ressources et la mise en place de mécanismes permettant aux 
citoyens de faire valoir leurs droits et de participer activement aux décisions qui affectent leur quotidien.

Pour donner suite à la forte demande des populations, le Médiateur a décidé de procéder à la réouverture 
de la délégation de St Louis. 

Les délégations de Kaolack et de Kaffrine sont, quant à elles, en cours de mise en place avec le 
recrutement des délégués.

Remise du rapport 2023-2024 au Maire de Thiès, Dr Babacar Diop
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4. Financement du plan stratégique de l’AMP-UEMOA, Dakar abrite la rencontre 

Le Médiateur du Sénégal a reçu mandat de ses paires pour l’organisation de la table ronde des investis-
seurs tenue à Dakar le 29 avril 2025, en collaboration avec les partenaires financiers de l’AMP-UEMOA.

Cette rencontre, placée sous le haut patronage du Président de la République du Sénégal, a réuni les 
membres de l’AMP / UEMOA, des Partenaires Techniques et Financiers, de représentants d’organisa-
tions régionales et internationales (PNUD, Haut-Commissariat aux Droits de l’Homme, Unicef et Onu 
femmes, etc.). Étaient également présents des représentants des ministères en charge des finances, de 
l’économie de l’UEMOA et d’Institutions financières (Banque Africaine de Développement et Banque 
Européenne d’Investissement).     

La cérémonie d’ouverture, a été présidée par le Ministre, Secrétaire général de la Présidence de la 
République, M. Oumar Samba Bâ représentant le Président Bassirou Diomaye Diakhar Faye. 

Une vision audacieuse

Au cœur des discussions, le Plan Stratégique 2025-2029 de l’AMP-UEMOA structuré autour de cinq 
axes stratégiques, vise à renforcer l’intégration régionale, la gouvernance et l’État de droit dans les pays 
membres. 

Les objectifs incluent l’amélioration de la visibilité et de la performance des médiateurs, la promotion 
d’une citoyenneté communautaire et l’application des normes communautaires au bénéfice des 
citoyens.

ACTIVITÉS PRINCIPALES

Photo de famille de la Table ronde avec les PTF de l’AMP/UEMOA
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Les défis auxquels l’Association est confrontée, notamment en matière de gouvernance, de capacités 
institutionnelles et de visibilité ont été également partagés. Ce plan, « une réponse institutionnelle et 
citoyenne aux défis communs de notre région » dépend de l’engagement et du soutien financier des 
partenaires pour sa mise en œuvre.

Un engagement fort des PTF

La Commission de l’UEMOA, partenaire historique, a réaffirmé son soutien indéfectible à l’AMP-UEMOA. 
Elle s’est engagée à accompagner l’Association tant sur le plan financier que technique, notamment 
dans la mobilisation des ressources et la coordination des efforts régionaux. Le PNUD, en synergie avec 
le système des Nations Unies, a annoncé un appui technique et financier pour les projets structurants 
de l’AMP-UEMOA. 

Cet engagement inclut l’intégration des médiateurs dans les stratégies régionales de prévention des 
conflits, la promotion de la gouvernance inclusive et des droits humains, ainsi que le développement 
d’outils d’évaluation d’impact pour valoriser les résultats des actions de l’Association. La BAD, par la voix 
de sa Direction de l’Intégration Régionale, a confirmé sa volonté de renforcer les capacités institution-
nelles et humaines de l’AMP-UEMOA. 

Le Conseil de l’Entente, fort de son ancrage régional, a proposé un partenariat autour de deux axes 
stratégiques : la promotion de l’État de droit et de la bonne gouvernance, et la contribution à la paix 
et à la stabilité régionale. Cette convergence entre les plans stratégiques du Conseil (2024- 2028) et de 
l’AMP-UEMOA (2025-2029) ouvre la voie à une collaboration renforcée.

ACTIVITÉS PRINCIPALES
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VIE DE L’INSTITUTION
3. PARTIE
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VIE DE L’INSTITUTION

	Son excellence Monsieur  
l’Ambassadeur d’Iran

Le Médiateur a reçu le 6 août 2025, 
l’Ambassadeur d’Iran au Sénégal, 
Son Excellence Monsieur Asgari. Au 
cours de cette audience, M. Demba 
Kandji a évoqué sa visite effectuée 
à Téhéran lors du sommet des 
Médiateurs et Ombudsmans de 
l’OCI qui s’est tenu en mai 2025.

	Son excellence  Madame  
l’Ambassadrice du Pakistan

Le lundi 11 août 2025, le Médiateur 
de la République a reçu Son 
Excellence Madame Saima Sayed, 
Ambassadrice du Pakistan au 
Sénégal dans le cadre d’une visite 
de courtoisie et d’échanges. 

VISITES
Le Médiateur de la République a reçu la visite de hautes personnalités et de présidents ou réprésentants 
d’institutions nationales parmi lesquelles il convient de noter :
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	Une délégation de la  
Médiature du Cap vert 

Dans le cadre du protocole signé le 
14 novembre 2023, le Médiateur de 
la République a reçu une déléga-
tion de l’Institution du Médiateur 
du Cap-Vert dénommé « Provedor 
de Justiça » à Dakar du 26 au 29 
mai 2025. 

	Une délégation de  
la Médiature Bénin  

Une délégation de l’Institution du 
Médiateur de la République du 
Bénin a été reçue dans le cadre 
d’une visite d’imprégnation, en 
vue d’échanges d’expériences et 
de partage de bonnes pratiques.

VIE DE L’INSTITUTION
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	Des Auditeurs de l’Ecole de 
guerre

Sous l’égide du Colonel Diouma 
SOW, les auditeurs de l’Institut de 
Défense du Sénégal ont effectué 
une immersion pédagogique à la 
Médiature de la République. Cette 
démarche visait à parfaire la maî-
trise des officiers sur les rouages de 
l’État et des institutions garantis-
sant le service public

	Une délégation des  
Ambassadeurs de la paix

Le mercredi 25 juin 2025, le  
Médiateur de la République M. 
Demba KANDJI a reçu les ambas-
sadeurs de la paix. Cette visite de 
courtoisie a été l’occasion pour 
les ambassadeurs de la paix de 
présenter le programme «Saxal 
Jamm» et d’explorer des pistes de 
partenariat avec l’Institution du 
Médiateur de la République

VIE DE L’INSTITUTION
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AUDIENCES
Monsieur Demba Kandji, fidèle au slogan de l’Institution, « le Médiateur à l’écoute du citoyen » a accordé 
pour la période plus de 70 audiences à des concitoyens dont : 

VIE DE L’INSTITUTION

	L’Association Yayou Tidiane

	Les élèves de l’INEFJA de Ziguinchor chez le 
Médiateur de la République.

	L’Association des anciens Sous-préfets 

	Audience avec le représentant résident du PNUD, 
dans le cadre de la préparation de la table ronde 
des bailleurs, renforçant la coopération avec les 
partenaires internationaux.
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VIE DE L’INSTITUTION

	Le collectif des travailleurs en cessation d’activité 
au Ministère de l’Energie du Pétrole et des Mines 
et de l’Equipement

	La délégation des ambassadeurs de la paix 

	Les enseignants de l’Ecole Nationale  
de Développement Sanitaire et Social

	Le collectif des propriétaires de champs impactés 
par les Industries chimiques du Sénégal
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Le Médiateur est membre de plusieurs organisations et réseaux, aux niveaux régional et international. 
Il participe régulièrement aux travaux des différentes organisations faitières tant dans l’espace Union 
Economique et Monétaire Ouest Africaine (UEMOA), qu’au sein de l’Association des Ombudsmans et 
Médiateurs Africains (AOMA), de l’Association des Ombudsmans et Médiateurs Francophones (AOMF) 
et de l’Institut International des Ombudsmans (IOI).

Þ	 Au plan régional

Sur le plan régional et international, le Médiateur de la République a participé aux activités des organi-
sations faitières dont il est membre.

Dans ce cadre, il a pris part à l’Assemblée générale ordinaire de l’Association des Médiateurs des Pays 
membres de l’UEMOA (AMP-UEMOA), tenue à Lomé, au Togo, du 25 au 27 février 2025.

Il a aussi participé à la rencontre tenue le 28 mars 2025, au siège de ladite association, entre une 
délégation de l’Association des Médiateurs des Pays membres de l’Union Economique et Monétaire 
Ouest Africaine et celle de la Banque Africaine de Développement (BAD), à travers son Bureau de 
Coordination de l’intégration Régionale.

Þ	 Sur le plan international

Le Médiateur de la République a pris part à l’Assemblée générale de l’Organisation de la Coopération 
Islamique des Ombudsmans (OICOA), ainsi qu’à la 12e réunion de son Conseil d’administration, tenues 
à Téhéran, en Iran, du 13 au 14 mai 2025.

Le Médiateur de la République s’est rendu à Paris du 15 au 17 octobre pour prendre part à la réflexion 
transversale des Réseaux institutionnels de la Francophonie sur le thème de l’intégrité de l’information 
et des processus démocratiques à l’ère du numérique et de l’intelligence artificielle. Le Médiateur a été 
sollicité pour apporter sa réflexion sur le sous thème consacré au Renforcement de la résilience des 
citoyens face au désordre de l’information.

PARTENARIAT

VIE DE L’INSTITUTION

Les Membres de l’AMP/UEMOA et de la Commission de l’UEMOA
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1. Perspectives
Le Médiateur de la République, reconnu et soutenu par ses pairs de l’Association des Ombudsmen et 
Médiateurs de la Francophonie (AOMF), organise en octobre 2026 au Sénégal une grande conférence 
internationale. 

Cet événement, réalisé en collaboration avec l’Association des Procureurs et Poursuivants ainsi que les 
Parlementaires francophones, portera sur la question des lanceurs d’alerte. Le Sénégal, premier pays 
francophone de la sous-région à adopter une législation spécifique sur ce sujet, doit relever ce défi pour 
renforcer sa position de leader dans ce domaine.

Pour l’année à venir, le Médiateur envisage de poursuivre la consolidation de ses capacités institution-
nelles conformément à son plan stratégique. Cela inclut notamment le déploiement accru de délé-
gations régionales pour assurer une meilleure proximité avec les citoyens. L’objectif est d’étendre la 
présence de l’Institution sur tout le territoire national, en particulier dans les zones reculées, afin de 
renforcer la proximité et l’écoute des citoyens. 

PERSPECTIVES ET RECOMMANDATIONS

Les Membres de l’AOMF
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Publication prochaine de l’ouvrage intitulé  

« Parures de justice » 

Le Médiateur en sa qualité d’intercesseur entre le citoyen et l’Administration a produit 
une réflexion sur le système judiciaire. Sous le titre « Les parures de la Justice », à paraître 
prochainement aux éditions L’Harmattan. 

Le Médiateur de la République partage une réflexion approfondie sur les exigences fon-
damentales du service public de la Justice qui sont l’accessibilité, l’équité et la transpa-
rence. S’appuyant sur son expérience actuelle à la tête de l’Institution du médiateur de la 
République du Sénégal et sur son parcours au sein de la magistrature, l’auteur propose un 
diagnostic lucide et un appel à l’action, fruit de l’observation quotidienne d’un dispositif 
judiciaire confronté à de multiples tensions.

L’ouvrage analyse, au travers de plusieurs systèmes judiciaires d’Afrique noire franco-
phone, les atteintes récurrentes portées aux institutions ; des atteintes qui compromettent 
l’indépendance et l’impartialité des juges et restreignent l’accès effectif des citoyens à la 
Justice. En réponse, il met en avant la médiation institutionnelle comme mode de règle-
ment négocié des litiges. Présentée non comme un substitut au juge mais comme un 
complément essentiel, la médiation institutionnelle humanise le droit, désengorge les 
juridictions, restaure le dialogue entre l’Administration et les administrés et contribue au 
rétablissement de la confiance dans les institutions.

Ce texte, à la fois analytique et prospectif, ambitionne de nourrir la réflexion des respon-
sables publics et favoriser l’émergence de pratiques susceptibles de renforcer l’efficacité, 
la légitimité et la proximité du service public de la Justice.

L’ouvrage se conclut par une invite des autorités publiques, des acteurs judiciaires et de 
la société civile à inscrire la réforme de la Justice au rang des priorités stratégiques. La 
vitalité du service public de la Justice n’est pas seulement une fin démocratique ; elle est 
une condition de souveraineté et de résilience de nos États face aux défis du XXIe siècle. 

PERSPECTIVES ET RECOMMANDATIONS



Médiature de la République
RAPPORT ANNUEL 2025

46
À l’écoute du citoyen 

LE MÉDIATEUR 
DE LA RÉPUBLIQUE

2. Recommandations et suggestions
Véritable voie de recours non contentieuse au service des citoyens, le Médiateur de la République agit comme 
un régulateur du bon fonctionnement administratif. Au-delà du traitement des réclamations individuelles, 
il exerce un pouvoir d’initiative pour identifier les dysfonctionnements structurels. Par ses suggestions et re-
commandations, le Médiateur instaure un dialogue constructif avec les administrations afin de corriger les 
anomalies à la source et d’ancrer durablement une culture de performance et d’efficacité au sein de l’État. 

Pour la période, le Médiateur de la République a formulé vingt-six 26 recommandations (voir annexes) dont 
18 destinées au Président de la République, le restant étant répartis entre les ministères de la Justice, de l’In-
térieur et de la Sécurité Publique, de la Santé et de l’Hygiène publique et de l’Agriculture, de la Souveraineté 
alimentaire et de l’Elevage. 

PERSPECTIVES ET RECOMMANDATIONS

Atelier de réflexion et d’échanges organisé par la Médiature
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Pour un service public basé sur la confiance et la proximité

Au terme de l’exercice 2025, le présent rapport témoigne de la volonté du Médiateur de la République 
de remplir son devoir de redevabilité envers les citoyens, au nom desquels il intercède auprès de l’Ad-
ministration et des organismes investis d’une mission de service public. Dans cette perspective, il 
a mis en place une politique destinée à renforcer sa présence sur le terrain, à travers l’ouverture de 
représentations régionales et la formulation de recommandations visant à améliorer durablement la 
qualité du service public.

Sans nul doute, l’initiative de rencontrer les populations à la base a été doublement bénéfique ; elle a 
permis de mieux faire connaître l’institution et de nouer une relation de confiance, socle indispensable 
à la réussite de toute médiation institutionnelle. Cette immersion territoriale nous conforte dans l’idée 
qu’il n’est point de service public performant sans un accueil et une écoute de qualité des usagers.

Le Médiateur de la République, intercesseur institué auprès de l’Administration, a le devoir de tout 
mettre en œuvre pour que le citoyen se sente acteur privilégié de la démocratie administrative. Ce 
travail de sensibilisation s’opère par le traitement des réclamations, mais également par des actes 
proactifs, tels que des recommandations destinées à susciter une amélioration permanente du ser-
vice public.

Cette démarche passe également par l’organisation d’ateliers thématiques. Ces derniers visent à 
prendre en charge, avec les acteurs concernés et les citoyens, des problématiques spécifiques afin 
d’affiner la réflexion des autorités et de mieux adresser les difficultés soulevées. C’est ce qui justi-
fie l’engagement du Médiateur de la République en faveur des enfants à besoins spécifiques. En 
s’investissant dans cette cause, l’Institution a voulu inciter l’État à ouvrir un chantier majeur pour la 
recherche de solutions inclusives en matière d’éducation et de santé, notamment par la mise à dis-
position de structures adaptées.

Nous nous félicitons de la réception attentive, par Monsieur le Président de la République et le Gou-
vernement du Sénégal, des rapports issus de nos ateliers. Cette attention a permis d’obtenir des avan-
cées significatives et de nourrir l’espoir d’un cadre juridique renforcé, avec notamment l’élaboration 
d’un Code de l’enfant offrant une protection plus complète. L’atteinte de cet objectif marquera la 
victoire de la solidarité sur l’exclusion et garantira à chaque enfant, sur l’ensemble du territoire, l’accès 
à un service public juste et protecteur.

Dans cette quête d’inclusion et d’équité, le Médiateur de la République réaffirme son engagement 
à œuvrer à l’épanouissement de chaque citoyen au sein d’une véritable démocratie administrative, 
fondement de tout État de droit crédible.

CONCLUSION
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